
L’«ordre moral» ...
Le proviseur du lycée Geoffroy-Saint-Hilaire à Etampes a créé dans son établissement un 
laboratoire de l’encadrement de la jeunesse. Le règlement intérieur s’apparente presque à 
celui d’une prison ou d’un couvent : interdiction des shorts, minijupes, épaules dénudées, 
jeans troués et des « comportements indécents », ce qui signifie notamment l’interdiction 
de s’embrasser en public ! A l’entendre, c’est à peine croyable.
Tout le monde aura bien compris que ce ne sont pas vraiment des raisons pédagogiques 
qui ont motivé ce proviseur à adopter un tel règlement intérieur. Porter un short ou une 
minijupe n’a jamais empêché quelqu’un d’étudier et de réussir. On ne pourrait pas en 
dire autant du manque de profs ou des fermetures d’options… La volonté est de mettre 
au pas une jeunesse qui a la fâcheuse tendance de se révolter un peu trop souvent contre 
la politique de la classe dirigeante, contre les inégalités et la destruction de nos droits. La 
preuve : la lycéenne qui était à l’initiative de la « journée short » pour résister à ces mesures 
répressives, a écopé de 3 jours d’exclusion du lycée. Le motif : « il est interdit d’organiser 
des manifestations à l’intérieur du lycée ». Si ça continue on n’aura bientôt plus le droit d’en 
organiser à l’extérieur non plus ! 
 
...qui cache la peur de nos mobilisations !
Après avoir été obligé de reporter sa réforme d’un an suite aux mobilisations lycéennes, 
Darcos lui-même avait pensé à quelques mesures pour tenter de resserrer la vis : portiques 
à l’entrée des lycées, fouilles de sacs, brigades de police spéciale pour l’intervention dans 
les établissements scolaires.
A quelques semaines de l’annonce du projet de nouvelle réforme du lycée, leur objectif c’est 
de briser toute tentative de résistance.  Car comme l’ a déclaré Chatel, le remplaçant de 
Darcos, la réforme qui s’appliquera reprendra le contenu de ce que Darcos avait prévu. Au 
menu donc toujours la casse du Bac, les inégalités entre lycées en lycéens, l’individualisation 
des formations qui ne donneront plus aucune garantie future...  Alors pour éviter qu’on se 
remobilise une nouvelle fois et qu’on finisse par gagner le retrait complet de cette réforme 
pourrie, ils mettent en place des « mesures préventives » qui sont censés nous empêcher 
de résister et de lutter. 
Mais qu’ils sachent que la tâche ne sera pas facile, les jeunes ne sont pas prêts à laisser les 
lycées se transformer en prisons, en couvents ou en entreprises privés sans broncher. 
 
Montrons leur qu’ils ont raison d’avoir peur !
Le gouvernement et le patronat veulent nous imposer la destruction de nos droits sociaux 
et renforcer l’exploitation des jeunes et des salariés. Le gouvernement remet en cause la 
scolarité obligatoire jusqu’à 16 ans en proposant que les jeunes de 15 ans puissent faire 
un an en apprentissage. Dans les universités, les réformes contestées au semestre dernier 
sont appliquées.
 Le 7 octobre aura lieu une journée nationale de mobilisation. C’est une journée appelée par 
les confédérations syndicales des salariés, mais aussi par les organisation étudiantes. Pour 
nous c’est l’occasion de nous réunir et de descendre dans les rues pour manifester. Partout 
où c’est possible nous devons chercher à nous réunir en Assemblée Générale pour discuter 
de la réforme du lycée et des attaques sécuritaires que le gouvernement prévoit. C’est en 
nous organisant collectivement que nous construirons la riposte
Le bilan des mobilisations de l’année dernière c’est que des dates de mobilisations trop 
espacées ne permettent pas de contrer le gouvernement. Dès maintenant nous devons 
commencer à discuter des suites que nous devrons donner au 7 octobre. Car la seule 
possibilité pour gagner c’est d’aller vers un mouvement d’ensemble des jeunes et des 
travailleurs. Le 7 octobre doit donc servir de tremplin dans cette perspective. 

Répression et mesures sécuritaires...

Ça ne nous empêchera 
pas de lutter !
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Le 7 Octobre tous dans la rue !


